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ÉDITION 


Saint-René. 


LES POISSONNIERS 


FONT LA GREVE 


DES ACHATS 


LE SULTAN | 
DU MAROC 
ne parle plus 


comme à Tanger 


Il fait l’éloge de de Gaulle 
et de Roosevelt 


RABAT, 11 novembre. 
'OMBRE de la guerre plane 
L à l'horizon et si, par mal- 
heur, un nouveau conflit 
éclatait, le Maroc serait aux cô- 
tés de ses amis », a déclaré le sul- 
tan du Maroc, lors de la récep- 
tion au palais impérial au cours 
de laquelle le général. Juin, rési- 
dent général de France au Ma- 
roe, a présenté au souverain le 
nouveau ministre des Etats-Unis 
à Tanger. 

Après avolr déclaré que le président 
Roosevelt avait tracé le programme de 
victoire et celui de la libération 
les peuples, le tan évoqué sa 
rencontfe avec général de Gaulle. | 
= Cet homme, a-t-il dit, qui s'est exilé 
PE combattre le nazisme et libérer 
la France, cet homme est m ex- 
emple pour ceux qui it de s'in- | 
cliner devant la force et ii se eom- | 


sacrent à combattre l'injustice et la 
tyrannie ». (A.F.P-). | 


ROME, TURIN, MILAN, | 
NAPLES ET FLORENCE 
SANS GAZ 


ROME. 11 novembre— Les ouvriers 
fe l'industrie du gaz se sont mis en 
grève dans cinq grandes villes ita- 

ennes où le gaz est distribué par 
des compagnies privées, Rame, Turin. 
Milan, Naples et Florence 

La Fédération des ouvriers du gaz 
a annoncé qu'aucune exception ne 
serait falte pour les hôpitaux ou les 
industries-clés en ce qui concerne la 
fourniture de gaz 

Les pourparlers se poursuivent tou- 
tefois, et on espère qu'une solution 
pourrait intervenir dans la soirée 
ý UP.-AP.) 


MENACE: 


minotiers, transports routiers 


LE CONFLIT 
BERLIET 
au point mort! 


(De notre envoyé spécial 
François CHARBONNIER) 


LYON, 11 novembre. — Le confiit| 
Berliet est au point mort. M. Le-| 
quellec, le représentant du ministè- 
re de la Production Industrielle, est 
reparti hier soir pour Paris. Cadres 
<t ouvriers restent chacun sur leurs 
positions : les premiers exigeant la 
réintégration du directeur technique. 
et des deux ingénieurs congédiés par 
administrateur provisoire, les se- 
conds s'y opposant formellement. Et 
il est méme possible, si aucune so- 
lution n'intervient 
avenir, que le conflit 
Des deux côtés. les troupes sont 
mobilisées. les positions s'atfirment. | 
M. Lequellec, qui reviendra proba- | 
biement demain, compte, lui. sur 
lassitude pour faire adopter un com. 


romis. : 
P'Rotons aussi, d'après un bruit qui 
court à Lyon. que M. Mosnier. l'ad: 
ministrateur provisoire des Etablisse- 
ments Berliet aurait l'intention de 
démissionner. 

Les cadres et les techniciens s'ef- 
forcent. en tout cas, de ne pas cou- | 
per les ponts avec les ouvriers. Aussi 
viennent-ils de leur adresser un ap- 
pel : « Nous ne sommes, dit-il, ni 
vos adversaires, ni vos ennemis. Nous 

des hommes qui. comme vous, 
travaillons avec acharnement chacun 
au poste où notre compétence nous a 


placés ». 


en cer SIREN 
NOUVELLES HAUSSES 


DANS LA VIENNE 


ITIERS. 11 novembre (dépêche 
« Boris-presse »). — M. Moch a dé 


De leur côté, les 
pêcheurs veulent: 
cesser le travai! 


A guerre des étiquettes est devenue depuis ce ma-' 
tin la guerre du poisson. Les détaillants, opposés “#% 
au plan de M. Jules Moch de contrôle des prix et Z- 
au double étiquetage avaient menacé de fermer] + 
boutique. M. Jules Moch fit arrêter et emprisonner les} 3% 
dirigeants de leur syndicat. Mais les boutiquiers ne .se| * 
tinrent pas pour battus et, ce matin, en manière de 
représailles contre la décision du ministre à l'égard d 
leurs représentants, aucun d'eux ne s’est présenté au! Si / 
pavillon du poisson, aux Halles centrales. Eee 


E 
Et. devant cette grève totale des achats 


es 105 tonnes de marée quif À 
attendaient les acquéreurs ont dù ètre reconduites aux resserres f 


le conflit qui oppose les pois-| # 
x gouvernement dépasse 
grève 


LES 105 TONNES is" ina dn 
de poisson des prit arpent de Te 
Halles ne seront “re potions 


pris argument de la mise en app 


M. Vincent Auriol, au mont Valérien, s'incline devant la butte des fusillés 


nt 


_— 


A la mi-temps. à Colombes 


EVANT plus de 55.000 spec- 
spectateurs, le Racing, dont 
on prévoyait la nette défaite, 

urprend dès les premières minu= 
tes les joueurs d'Arsenal, leader 
nvaineu du championaat d'Ane 
erre, et grâce à la vitesse de 
es avants sème le désarroi dans 


la défense anglaise. A tel paint 
qu'à la treizième minute, c'est 
arrière Scott qui expédie mie 


même le ballon dans ses propres 


Follement encouragé, le Racing 
accentue sa pression, et à la vingt- 
sixième minute, Bongiorni inserit 
un second but, sur une nouvelle 
faute de la défense anglaise. 


(Suite en page sportive.) 


DEUX OREILLERS 
et une descente 
de lit maculés 

de sang dans le passage 
souterrain de la 


n Vénétice et] | F IA i A = F~] UN DETECTIVE > 
aeo Ee Et IN f Í TN Porte Dauphine 
pas perdues A a ar ' | j| | DE 15 ANS P 

PRE ENTRE aa EP une élévation À Vs | | FAIT ARRETER Des gardiens motocyctistes, qui 
poisson arrivées ce matin aux Hal- tre la diminution de leurs ate une pilleuse de troncs || ee onde a mou 
les, auxquelles Ils faut d'ailleurs de gazoil 11 novembre (dépêche rain de la porte Dauphine, aperçu- 
sa Dent Lin tree te NT 


Le président du syndicat des man- 


des détaillants pour menacer, à leur 
dataires nous a indiqué que cet a 


tour, d'arrêter la pèche. 


rivage a' été totalement placé dans On voit done, à l'occasion de ce 
les frigoriñques des Halles où on emnfiit une branche-tout entière ae 
dispose de larges places. l'activité industrielle et commercimie 

Toutefois 11 faudra trouver une “restée contre le pouvoir central pour 


des raisons qui. à chaque échelon. 
trouvent leur justification. De telle] 
sorte que les revendications s'enche- 
vétrent et posent au Gouvernement 


solution. demain, car le poisson ne 
peut se garder. 
Les ports de pêche, avertis de la 


tueront aucun envoi demain, et il est Ses Problèmes multiples qui ne pour- 
vraisemblable que la grève des nt être résolus que par des mesu 
achats ne sera pas aussi totale 7S intéressant la politique des prix. 
qu'aujourd'hui. l'économie et la répartition des A France tout entière célè 
A la présidence du-Cénseil on Mir ei 5 
clare que tou isson périssable à cr emam 
cher; Pages lle oi gouvernement semble hé: à soulagement. 
mande des grossistes, de pius, le pas Mate a donne ssailsfaetion Aux 
du poisson demeurera ouvert Egalement céder éransnorteurs| qui, per leurs souffrance: 
(a journée et des ventes seront routiers, qui réclament eux aussi manifestotions et cérémoni 
peut-être même au public RE ES dans une atmosphère 


Demain, le poisson restant sera visés eux aussi par une information 
partagé ‘entre les coopératives, col- judiciaire et qui demandent l'abro- 
lectivités, restauranta sociaux gation, du plan Jules Moch sur le 


certains commerçants. contrôle des 


Instituteurs 


Dès 8 h. 30, les diverses associ 
tions se rassemblent aux points pré- 
vus 

A la hauteur de la statue de Geor- 
ges Clemenceau, c'est la Fédération 
nationale des combattants, dont les 
drapeaux tricolores flottent au vent 

Place Vendôme, ce sont les fédė- 
ons d'internés et victimes du ra 
cisme, les familles des fusillés, les 


! DES DRAPEAUX 


le plan politico% social. trois moire. C'est done par voie de refe- 
nouveaux conflits. menacent: une rendum que dans presque tous le P: 
grève nationale des transporteurs rou- moulins de la région parisienne, les ENLEVES 
tiers, une grève des ouvriers des mi- ouvriers se sont prononcés pour la 


noteries et une grève des instituteurs. 


eran et une s Des eve COLE te r 5 
 transpolaurs routiers, alle ma:- taton de salaires de 20 2. On esti- BI -M l 
chante des industries utilisatrices des me À 39 — la proportion des voix) QU anc-Mesni 
carburants liquides. durement touchés en faveur d'un arrêt du travai 


par les restrictions entrées en vigueur ` La grève éclat 
le premier octobre sont en conflit avec cord n 
le gouvernement. « On nous paralyse. 

disent-ils. Si l'on ne prête pas atier- 
tion à nos revendications, nous pas- 
serons à l'action » 

Et comme le gouvernement, repré- 
senté par le ministre des Transpor: 
refuse de les recevoir, ils décident — 
c'est fait depuis hier — « de mettre 
immédiatement à l'étude la grève des 
transports routiers sur tout le terri- 
toire » 


Dans les moulins 
Les ouvriers minotiers réclament. 


t jeudi si un ac 
tervient pas d'ici là. Le 
mouvement signifierait de graves dif- 
ficultés .pour l'approvisionnement des 
boulangeries en farine et de sévères 
répercussions sur l'alimentation des 
populations urbairtes 


Le maire convoque la 
population au son du 
tambour pour faire en- 
tendre sa protestation 


Des incidents se sont produits cette 


Les instituteurs 


Les instituteurs réclament, comme 
tous les fonctionnaires, un reclasme-| nuit à Blanc-Mesnil. près de Pontoise 
ment et ajoutent à ces revendications| Les huit drapeaux soviétiques qui 
des exigences qui leur sont propres.| avalent été placés sur la façade de 
Tis se sont prononcés eux aussi par| la mairie de cette localité. par la mu- 
voie de referendum pour une grève) nicipalité, à l'occasion du 30 anni- 
eux, une augmentation de salaire. JÌ qui prendrait effet samedi si satisfac-| versaire de la fondation de l'URSS 
est à noter, d'ailleurs que les grèves tion ne leur est pas donnée ont été enlevés. au cours de la nuit. 
n'éclatenit plus sur l'ordre des syndi- ıl faut remarquer, à ce propos, quel et jetés dans le jardin municipal 
cats ou des fédérations, mais sur l'avis les fonctionnaires, après avoir me-| A la suite de cet. acte de vanda- 


direct des travailleurs qui se trouvent nacé le gouvernement, avaient ac-| lisme, le maire du Blanc-Mesnil a 
ainsi très souvent en opposition avec cepté d'accorder un délai aux minis-| fait battre le tambour pour rassem- 
les organisations syndicales auxquel- teres intéressés pour voir leurs exi- bler ion, devant la mairie. 


les ils adhèrent. Cette procédure f 
évidemment la part belle au « chef 
d'orchestre invisible » de célèbre mé- 


gences satisfaites. Les instituteurs de 
la région parisienne se désolidarisen 
dome en décidant la grève 


ù ce matin il a prononce un, vivie: 
iscours contre le RPF. qu'il rend 
responsable de ce qui s'est passé 


ICI PARIS *™" 


Un tract dans 


tes. Mais, dans la plupart des cas 
c'est à la malveillance qu'ils sont 


On a beaucoup parlé, ces derniers 
temps, de l'épidémie d'incendies à 


Puiseux. 
D'autres régions, hélas, ont êté 

éprouvées. 
C'est ainsi que dans la soirée du 1] s'agit d'un factum ronéotypé 


21 octobre. dans le périmètre de la Qui porte cette orgueilleuse en-tê- 
petite localité de Saixte-Pazanne. fe : % La loi par le feu ». La me- 
dans la Loire-Inférieure. huit in- pace n'y est pas déguisée. Il est si- 
cendies de fermes éclatèrent en mè- gnifie à l'agriculteur à qui il est 
me temps. Les huit foyers étaient Sdresséė. qu'il sera victime d'un 
souvent situés à plus d'un khomé- cendie sil ne Dale une, amende 
tre les uns des autres. Les premiè- fixée à un minimum de 300.000 fr. 
res constatations faites permirent “Devant cette menace qui. mise à 
de déterminer que le feu avait été exécution. pouvait leur coûter plu- 
mis à l'aide d'engins à retärdément. sieurs millions de dégâts. certains 
La police qui. depuis des mois. agriculteurs ont préféré sans doute 
se penchait sur cette énigme. sans acquitter le taux de cette singulière 
être encore parvenue à la percer, amende. 
a maintenant en main un élément D'autres ont préféré courir les 
d'enquête qui lui permettra. ques dont les. menaçaieni 
doute, de démasquer et d maires enanteurs. Quoi quil en soits 
entin les coupables. l'affolement ,et la terreur règnent 


Coût pour la Nation : plus de 50 milliards 


la proie des flammes, 
meuble isolé a Hembé. 
La situation mérite de 
d'autant plus l'attention qu'aucune 
explication plausible ne peut être 
donnée. La moyenne mensueile de 
ces incendies, hélas, est pu 
au 


retenu: 


aujeurd'hu 


publeis, les stations de métro, les autobus, les fenètri 
avoisés. Le bleu, le blanc et le rouge flottent. 


emprisohnés pour actes de résistance 


tandis que les groupements de 
sistance. intérieure attendent. 
le théâtre 


Montaigne. 
Champ-Elysées, le: 


Le défilé des troupes 


officielle 


La première 
débute à 9 h. 5. 
Le colonel 


Sous un ciel gris, 


devan 


cérémonie 


Campana, 


l'anniversaire d'un 
qui fut, il y a vingt-neuf ans, un jour d'allégresse, de joie, de 


éd 


iour 


champs » retentit, cependant que 


groupent ceux qui vont défiler 
sur l'esplanade des Invali 


à l'heure. 


chasseurs, mi 


Ce soir 


de convergence 


autorisé. 


un peu partout dans nos ca! 


gnes. 
A quel 


loi ‘par 


faudrait-il 


proche avenir. il étai 
cinquième colonne s'est 
groupant dans son sein les anciens 
miliciens ou Waffen SS. 


la liberté ? 


Au reste. même si l'on parvient 
A décelen l'existence d'un tel gang 
Qui applique ces moyens de chan- 
taze et dont les membres vivent| 
d'expédients si coûteux pour notre | 
pays, lé plus difficile restera de dé- | 
couvrir celui qui en est le redou- 


table chet. 


19 h. 15. — Déh 
mes symboliques. Point 
+ VEtoile. 


cette tète tout son éclat, 
des enseignes et motifs lumineux est 


groupement 
taut-il rattacher les hommes de « La 
Sans doute en 


le feu » 
est-on- réduit aux hypothèses 
s'étonner si. 


mettent 


a troi 


fanfare et 


tam- 


ce 


23 heures, — Cérémonie de 
Famme. 
Enseignes lumineuses 
l'anniversaire 
mointenir 


l'éclairage 


M 


dans 
établi qu'une 
reformée 


Louis PANNETIER. 


hommage à ses morts 
de deux victoires 


Mais, au souvenir de la victoire se méle. celui d etous ceux 
et leurs sacrifices, l'ont rendue possible. 
tant officielels que privées, 
je recueillement, Le: 
des immeubles sont 


ices 


avenue] 
des! 
tour de défiler. 


representan: 
le président de la République, dépose 
une gerbe devant la statue de Geor- 
ges Clemenceau. artisan de la victoi- 


rie « Aux 


Les trppes se en piace 
pour le Qfie : musique de ia Card 
Fépublicaine à cheval 

iachement de le 101° demi-brigade de 
sique des Equipages de 


SUITE PAGE 3 


de 


les campagnes “LA LOI PAR LE FEU” 
is 3.000 INCENDIES 


de récoltes en 9 mois :°:7:2""7 


clandestin 


rendus à 


quincaillerie de ia petite commune | | G7 rentoncement 
de Forest-sur-Mprque, une femms berne vs 

schetait un ioarnevis. Un jeune || „13 sapprochèrent € consaiirent 
homme de quinse ans_trouvs eet || -IUIl x avait jA un Haven, deux 
achat suspect et i1 suivit ia cllente ; -- 

Sans ce douter de rien, la femme 
au tournevis pénétra dans l'éslise 
et se mit à dévisser un trone pour 
Voler 1 argent des aumônes. 


Dauphine, et les 
mmédiatee 


VERDICT MANIU Le jeune homme ceria: « Au 
ne Rae CNE 
s RME e a ST RES 
nb OUPS ie LM 
ce soir à 18 heures ns x TT 
A : si TERRE | 
E novembre— C'est| | ainsi plus de 300.000 francs. J'ai Toutefois, cette thèse" m'a 


e M. Maniu. chef du 
an roumain. 

dans ce procès est fantai 

nvention. calomnie et cog- 

e-vérité,! » s'est écrié pathétique- 

ment, hief. M. Maniu. « Il est facile 

d'accuser un homme sans preuves 

à l'appui Ce n'est pas à moi de 

faire la contre-preuve, c'est au Par- 

quet qu'il appartient de prouver ses 

accusations ». 


“Un neutre vous parle” 


ABETZ 


témoigne par 
écrit en faveur 


d'OLTRAMARE 


ancien chef nazi 
genevois, directeur de 
« la France au travail » 


De notre correspondant particulier 
Fernand LOMAZZI) 


LAUSANNE, 11 novembre. — Avec 
les témoins, on est entré, ce matin. 
dans un monde abject d'espions, ce 
collaborateurs et d'agents dibles 

ah dè 


Mile Perret-Gentil, Suisseuse 
1940, fit partie d'un réseau de résis-| 
tance et fut chargée d'enquêter s 
ce qui se passait a « La France au} 
Pail 

Engagée pendant un mois comm 
secrétaire À la rédaction. ce 

laps de temps lui suffit pour 
quer, sous le pseudonyme de 
ti et de Dieudonné, le Dr Ol 
chef du part nazi genevois dunio 
nationale, dissout au début de 
guerre 

Le témoin 
même pour 


Cevey, poursuiv 
espionnage, donne 
éditiants sur 
Germain du 
. réunissant des Suisses, 
Flamands, des Hollandais, égarés pa 


emand d'un Etat bourguignon — la 
grande Bourgogne. capitale Dijon ! — 
a Suisse frarfçaise, du fait de 


le. aurait sa place toute indiqués 
Après quoi, c'est la lecture de la dé 

position d'Otio Abetz qui considère Ol- 

tramare comme un écrivain libre. 

concourrant bénévolement jo! 

pement de la collaboration f le- 

mande qui lui apparaissait comme le 
s sûr 


Oltramar 


. dit-il est anticommuni 
passionné. Son antipathie pour la dé. plus « grande » gagnante des fi r . 
us « grande » gagnante d ilm que tournera Jacques Becker : 

cratie provient précisément de ce éliminatoires du concours des « M. Stop » 


qu'il jugeait cette dernière incapable pv ne Po bg ous E: si 


d'endiguer le péril rouge. » or! 
Te RSR RAIN cours de la « Nuit de M monde feront connaitre cette nou- 


« La France au Travail ». organe au- Stop », est cette petite fille âgée de veille Shirley Temple frança aue 
Se France an Travail a; organe su-i Cuatro ano : Josette Gosselin. OIX M. Stop. our ia photo Si GUMUN 
Quête des masses ouvrières. Il s'étonns mille personnes ont əcciamé la nou. semble protéger de toute la hauteur 
bien qu'Oltramare brigât la dire: mn pe ed star prodige Dre , récite de son micro. 

de cet organe de sourne, lui hommel et danse à merveille. Sa gentille 

d extréme droite. mais 11 tit confiance] son dynamisme et.. son talent lui (Voir en page 2 le compte rendu 
à son talent. ont valu un contrat pour le proohain de Merry BROMBERGER. ) 


demain, tous les écrans du 


aie Wall 


DE 


LE TENDRE AMOUR 
NAPOLÉON 


e WATIA” 


Grâce à des installations ultra-modernes 


cette usine pourrait 


fabriquer du 


dans les meilleures conditions Ce magicien a créé 


FRANÇAIS 
Qu 


vous 


il serait done nécessaire que les 
cargos puissent décharger, comme 
ils le faisaient avant guerre, dans 
un port maritime situé sur l'em- 
bouchure de la Seine, à savoir Rouen 
~ou le-Havre. De là. ils chargeraient 
les troncs sur péniches et l'usine 
bénéficiernit pleinement de ses pro- 
s installations portuaires. Mal- 
ureüsement, {'admi: ration exi- 
ge que le bois de Scandinavie soit 
déchargé à Dieppe ou à Calais. Là, 
il est chargé sur des wagons — ces 
wagons qui, paraît-il, nous font -si 
cruellement défaut — et on l'ache- 
mine ainsi tout tranquillement vers 
notre usine. 


Vole unique 


Or cette usine n'est reliée à la 
gare qui la dessert, laquelle est élot- 
gnée de plusieurs kilomètres, que 
par une voie unique. 

Certain matin, la direction de la 
papeterie est avisée impérativement 
d'avoir à, prendre livraison de qua- 
rante wagons de bois et ce, dans 
la journée mème. On envoie alors, 
en «< racolage >, un certain nombre 
de eontremaïtres qui embauchent à 
m'importe quel prix tous les bras 
valides qu'ils peuvent rencontrer 
dans la région, Le bois est déchaf- 
Ré à l'intérieur de l'usine et orienté 
vaille que vaille, vers ses secteurs 
d'utilisation, cela jusqu'à ce qu'un 
indescriptible embouteillage para- 
lyse toute la marche de l'entreprise. 

On pourraft remédier à ce, premier 
et grave inconvénient : fl suffirait 
dans un éertain bureau, un 
pour 


Une grande enquête 
de Jacques 


BLOCH-MORH A 


L y a le match quotidien 
entre l'individu et l'Admi- 
nistration. Mais il y a aussi 

le match des entreprises contre 
les services administratifs. Ce- 
luilà se termine rarement à 
l'avantage de l’un ou de l’autre, 
mais toujours 4u détriment de 
la production : le prix de re- 
vient est gagnant avec une forte 
hausse. 


La direction d'une des plus gros- 
ses papeteries de France demandait 
récemment à un expert qualifié 

udier ses actuelles possibilités 
de production. Les observations de 
ce spécialiste méritent une place 
d'honneur dans notre « florilège ». 


Une usine modèle 


Ti s'agit d'une usine èle com- 
me il en existe trop peu chez nous. 
Une de ces installations qui peut 

mettre, lorsqu'elle est rationnel- 

nt utilisée, _ d'approvisionner 


a 
certain fonctionnaire prenne, 
une fois, une décision logique. 


L'embranchement de chemin de fer 
est, en effet, destiné à approvision- 
nier l'usine en alcali, produit utilisé 


largement le marché intérieur. Mais 
une usine utilise des matières pre- 
mières, Selon les mod: d'arrivée 
des dites matières, elle peut voir sa 
production en constante progres- 
sion ou bien, au contraire, considé- 
rablement ralentie. 

Cette usine est construite quel- 
que part sur les berges de la Seine. d'a! 
Elle a fait édifier un véritable port 
fluvis avec tapis roulants, trains 
intéris et autres appareils d 
traction et de levage. Cela ann 
surer, dans des temps records, la 
répartition des troncs d'arbres vers 
lea, installations qui les transforme- 
ront en pâte à papier. 

On sait que le bois utilisé en pa- 
peterie est importé des pays scan- 
dinaves. Dans’le cas de notre usine, 


ment, parce que la location des wa- 
gons- couverts est plus élevée que celle 
des wagons plats, l'alcall est aujour- 
d'hui livré avec la plus parfaite ré- 
Fularité dans des wagons clos du type 
classique « 40 hommes-8 chevaux ». Il 
va sans dire que le dispositif de dé- 
chargement des wagons devient alors 
parfaitement inutile et qu'il faut pen- 
dant des heures et des jours opérer à 


QUE LES LECTEURS ECRIVENT 

Dans une rue de Paris un amour est né entre Dominique qui habite le 
quatrième droite et Pierre son vis-à-vis du troisième gauche. Dominique 
est allée danser avec Pierre, puis l'a présenté à sa mè 

Aux premiers bonheurs de cet amour naissant se mêle une intrigue 
mystérieuse ; une main inconnue traçant à la craie sur les volets et sur 
les portes de la rue des inscriptions qui peuvent créer des drames. 

En cherchant l'auteur de ces inscriptions, Pierre est conduit à suivre 
Ernestine, la petite bonne du café Thiers qui s'est rendue en grand mystère 
dans une ville de province où elle a volé un revolver. 


XV. — Première manche 


pour Ernestine 


RNESTINE a volé un 
. revolver. lèv 


ô il bourgs pas. 
Maintenant ne Voici la porte je Rive, des der- 
aut plus la perdre de vue. nières maisons, les premières fer- 
fi la de 4 mes, la route bordée de peupliers. 

Pierre se lance à sa pour- Entre chien et loup. Dès que les 
p d'une auto approchent, Pierre- 
suite. re s'efface derrière un arbre. A 
L'armurier effaré par le trois bornes d'Ermont, en traver- 
vol perd complètement le 


sant un petit bois de chênes, Er- 
nord en voyant cet énergu- 


ont tiré leurs volets et commencé 
d'allumer leurs lampes, elle se 


nestine prend brusquement un che- 
min à droite et file sous le couvert. 
La poursuite devient hasardeuse, 
car l'obscurité est À peu près to- 
de M. Thiers 
instant un 
Pierre doit 
se rapprocher. 
trop, ses pas crissent sur les feu 
les. Soudain la petite ombre mines 
qui marchait d'un pas égal file 
tout. à coup plus vite. 
Pierre prend la méme allure. 
Ernestine se met à courir. Certain 
d'être repéré et renonçant à jouer 


Personne n'a vu quelqu'un res- le jqu du chasseur Invisible, Pier- 


semblant de près ou.de à Er- re court à son tour. 
Destine. T faut en finir, 
Las services de cars ? Pas de dé- Tout À coup c'est une courte 
avant Il ny a plus lueur suivie du claquement d'une 


R 


détonation. 
Bon Dieu ! Ernestine tire ! 
Pierre s'arrêta, La position est 
difficile, car la petite bonne de 
M. Thiers s'est arrêtée et est en- 
trée dans le bois. Elle doit main- 


sit 
ije 
HEG 


2 


ah 
i 


que son gibier passe 

jerre avance. Il a 

qu'il est visible; i 

l'herbe de l'accotement. ! Une 

deuxième balle tirée de très 

lui passe entre les jambes. Alors, 

en quatre bonds, il saute lul aussi 

sous le couvert. Pendant ce mou- 

vement, Ernestine décharge son 

revolver au jugé. Pierre, machina- 

lement. compte les coups: 3... 4. 
trième, il était 


tues. 
Un, 7/65. Combien de 
ches? Six, sept ou hutt? 
lis ne sont probablement qu'à 
deux ou trois arbres de distance, 
immobiles, écoutant le premier qui 
za. Pierre en a mal aux 
oreilles, Enfin, voie! le erissement 
de feuilles atiendu, un rien. mais 
qui lui suffit pour savoir qu'Er- 
nestine est à deux mètres un peu 
sur ls gauche. Tant pis pour les 
balles qui restent | 


dieu, qu'elle est forte : 
à lui entourer la taille. 


au restaurant, quarante minutes 

dans la enthédrale et un temps 

indéterminé sur un banc du Mail 
qu'elle attend ? 


Mais l'Administration la fait tourner 
suivant les méthodes périmées depuis... 
50 ans, pendant que nous achetons le 

papier à prix d’or à l'étranger 


ix mille fervents de M. 


STOP 


papier Ontfait enfinconnaissanceavec lui 


b » A » 2 


cette nuit au Vel d'Hiv’ 


et distribué des billets de 5.000 francs 
à ceux qui satisfaisaient ses 
exigences les plus saugrenues 


ar Merry BROMBERGER 


ÉTAIT, cette nuit, au Vél’ d’Hiv’, « La Nuit de M. 
STOP », le couronnement d'une carrière fulgu- 
rante, d’une histoire de Paris. Le personnage de 
contes de fées qui, depuis un an, se promène dans 
toute la France, avec des billets de 5.000 francs, pour les 
distribuer, au nom de « Paris-presse », à ceux qui le re- 
connaissent, ce père Noël de tous les âges et de tous les 
jours, saisi par sa légende, devenait, cette nuit, par la 
grâce de tous les stoppistes, une vedette consacrée. 


la main à Paide de petits chariots dits 
« diables » 


jours dans un esprit de ratjonalisa- 
tion, elle a fait installer des systèmes 
à vis d'Archimède qui amènent le 
combustible, au fur et à mesure des 
besoins, à la gueule même des chau- 
res. Mais, pour obtenir les carac- 
téristiques de chauffe nécessaires, 1l 
faut un mélange approprié. Or l'usine 
reçoit régulièrement des qualités dif- 
férentes et elle doit procéder elle- 
même au mélange. Aussi n'est-ce plus 
mals pius prosaiquement à la pelle 
le 

qu'elle alimente ses chaudières. 


Moro, emportèrent le succès 
pétition. 


ré Dassary 
longuemeni 
appi distribua, au cours 
de la soirée, des billets de 5.000 francs 
à des stoppistes haletants „qui 


saient l'arène et 

où l'on devait di 

au bénéfice de la 
Il en était venu de 


ens de la dé 


Pyrénées, de Nice et de B uitia 
que, notre équipement industrie! est ‘approcher, non seu e humeur que M. Sp a s 
ns la majeure ages. 
ir A a n gere de 
les avait amüsés et d ri 7 
relevé tous les défis petites” vieilles, retraités où 


es fon 


aires ou dacty 


vaient amer 
demi-heure, À M. Stop, qu: 
vingt-onze fourmis, qui les avaient 

ses en piste et fondé, sous sa pré- 
sidence, une Société pour l'améliora m—————————— 


tion de la race fourmilière, ceux qui 
l'avaient bombardé de fléchetes, de| RENOIR AU SECOURS 
DE LA FRANCE 


On a mème, si ma mémotre est fi- moment de 
dèle, fait « planifier » tout cela... 


Mais quand, par accident, une entre- 


Et voici les lauréats du concours des vedettes de M. Stop. De gauche 
à droite : M. Roger Moro, Mile Josette Degosselin et Mlle Paulette 
Giodicelli. 


balles de revolver, de pierre et de mas- 


tic, du haut du pont de l'Alma, ceux 
qui. l'attendaient à T devant sa| NEW-YORK, 11 novembre. — Re- 
porte, ceux qui- prenaient d'assaut son pas, peignant sa 


bureau, ceux qui avaient déchiffré tou- 


tes ses énigmes. 
Les candidats vedettes 


un >» que 
un jour, au secours 


Jalousie ! que de crimes 


Au voleur ! on commet en ton nom 


jectifs, les idées toutes faites, 


héâtre supercelassiques ? 
avez 


« Aide a 
Sa valeur est de 


op » en smoki 
la scène 
a surprise de ses camara 
t pas toujours celui q 
reeonnu et dévalisé de ses 
francs » car il avait f 
s professi 


prévéyante et « à la page » a 
Fit procéder cher elle, et en temi 
opportun, à une installation du XXe 
siècle, l'inconcevable gabegie adminis- 
trative la contraint non seulement à 
n'en tirer aucun bénéfice mais encore 


Alors, ouvrez le dernier roman Stanisias-André Steeman : 
« Légitime défense » (1) 

le d'autant 
certainement vu 


seront aux 371.0 
bénévole. (A.P.) 


avaient 
« 5.000 


un doigt, parce que le galant qu'il 
tue est déjà mort. Mort de la main 


à travailler dans des conditions qui.| f « Quai des Orfèvres. de la vamp. Car le sexe-appeal va doubler M 
i y a cinquante ans, étaient déjà DA Ep ve quelques Jours, une ve 
périmées Re connue... Quatorze collabon 


Pour l'usine que nous avons prise 
en exemple, le résultat de ce match 
térile est clair : avant guerre, elle 
fabriquait du papier journal dont nous 6 
sommes gros importateurs. Aujour- 


jernières journal avaient emprunté, à sa place 


'anonymat sous lequel notre ami 
ger d'Alméras a su se faire une cél 
brité, Votre vedette du prochain film 
+ M. Stop » que tournera Jacques 


ique de ces 


contre les 
mt hélas ! si 


Becker, notre ami, présentait, hi 
dhui, pour équilibrer sa gestion, elle choisisse une a ao ut 
ne peut plus fabriquer que du papier « o i. Soemen | odeur du aoina ie Mer n LU 
de. luxe dont l'utilité est beaucoup est un peu râpée. Qu'il reprenne done sg cr pe ge Eee 3 
plus discutable. Sa lo tamisa. | pistes, candidats-vedettes à ses côtés, 


de son ancien hér 
re Wens, 


ayant triomphé de précédentes élimi- 
natoires. 


bravos du public guidèrent ‘le 


Quant au papier journal qu'elle ne 
fabrique pas, par la faute de l'auto- 
cratie bureaucratique, nous l'achetons 


Pierre BERGE! 
(1) Librairie Arthème Fayard. 


lemen! l'étranger à prix de Becker, Préjean, A.-P, An-| | çaise h, 
Te e a da - Paul Durand, Trasii, ete.. Cet F3 h. 30, La boite de Pandore 
mentation” ni UN TRIOMPHE !... Prolongation E L OGRAMME PARISEN, pus. 
ue les industriels qui issen: a n, de Nice, qui brôla les pla cipales émissions : Concert offer 
d'autres exemples ne se gênent pas. à SARAH-BERNHARDT As a DS De Cordes par e Victoire » i 17 h, 39, Sym 
Nos colonnes leur sont ouvertes. Š s AA apa d'une Mire freni Phonie desin paix; 19 b: 5, A 
(Copyright 1947, by Paris-presse et Liberté Provisoire Une belle blonde de Menton, Pau- X918 ; 20 h., Sur le thème : Pour 
Jacques Bloch-Morhange.) 


quoi ils ont combattu 
Leur 11 non 

de Paris 191 
nuit le 11 novembre 1918, 


lette Giodicelli, qui a une voix grave 
nteuse réaliste, et un frénetique 
du swing aux joues fraîches, Roger 


DE MICHEL DURAN 


(Voir Paris-presse à partir du 3 no- 
vembre.) 


To très 
nature charmante comédie | 
entrée dans 


«et demain 
PROGRAMME NATIONA 


triomphe tous les soirs dixième mois de représentations. À MADELEINE piles uteisne ë, 
dans Elle sera montée .cet Diver par de'eire OPE, 97-93: | Chants et chœurs soviétiques ; 
M. Gantillon, aux Célestins de Lyo 12 b, 30, Orchestre 15 b. da 
on de d'aides CO SET PROS 

LA FEMME en Suisse | Dun commun accord € nouvelles musicales. 
x Elle est également demandée pour |$ direction du théâtre des Var PROGRAM PARISIEN. Prin. 
MORLAY DE TA JEUNESSE | [|$ i Maroc. 1e Damemarxe 1a Roumanie, |$ du theatre Verlaine, en SRE Ge 
pa 4 les Pays andinaves. | wements ultérieur au: re, 1% h, 30, 

ne 


vingt ans 
Lor- 


Jean de Let 
13 “novembre 

Variétés, et s 

tre Verläine, avee tous les créateu 

À partir du samedi 15 mbvembre 1047, 


41 novembre, mat, 18 
A LA MICHODIÈRE 


MHELLZAPPOPIN | 


|| au CINE-OPERA, 32, av. de l'Opéra || 


LA GUERRE DES JUPES 
(épisode politique) 


Lesnièces de 


Ramadier et 
de Churchill 


se prononcent pour 
la jupe longue 


TER après-midi, le club dt « Pa- 
nache de France » qui s'inté- 
resse à toutes les questions es- 


thétiques, avait organisé, dans 
le eycie de ses visites chez les coutu- 
riers parisiens, une chez 


» "afin de comparer la 
confection fram à celle dont 
l'Amérique nous fit récemment une 
demonstration. 

Les prix amérienins ayant étonné 
bien des gens, il s'agiwait de souli- 
gner qu'à des taux extrêmement moins 
élevés (de 3.000 à 10.000 fr.) la con- 
fection française offrait des robes dont 
l'achat n'avait rien d'hypothétique. et 
qu'il était superflu de chercher ail 
leurs ce que l'on peut trouver chez 

Pendant l'entracte qui #4) aé- 
flé des modèles de confeetion et celui 
de la collection-couture d'Anny Ber- 
thet, un débat fut organisé, destiné à 
trancher la querelle des jupes longues 
el des jupes courtes. Michèle Forbs 
Fraser (qui est la nièce de M. Chur- 
chill), la mièce de M. Ramadier, et le 
neveu de M. Léon Blunt se pronon- 
cérent pour la robe lon 

C'était de la politique 


« Toutmain 


. 


« Le facteur » 
est immoral 


facteur sonne toujours deux foi 

e fim de Tay Garnett qui sor 

n sur un écran parisien, a 

u célèbre roman de James 


Américe 
cet ouvra 


£ e immoral » 
e, pendant 

usé à la maison de production 
heté les droits le visa né- 


aux Etats- 
uellers de la part 
nes de moralité 
a Turner fut mi 
bigotes de l'Ohio et 


n la voit vêtue d'un 
ec un peu trop d 


qui révèle, 
cision, ses formes potelées. 


LA 
Les prisonniers 
de Romainville 
parlent anglais 


USQU'ICI, la plupart des films 

français, projetés en Grande-Bre- 

gne, l'étaient en version origi 

nale, avec sous-titres anglais, çt 

uniquement dans quelques salles spè 

cialisées de Londres et des grandes 
villes britanniques. 

Désormais, grâce à un accord passé 
entre le cinéma français et certaines 
maisons de distribution anglaises, des 
films français seront doublés en an 
glais, ej seront projetés dans un large 
circuit de salles 

C'est ainsi que « Jericho », le film 
de Henri Calef, qui raconte ‘un dra 
matique épisode de ln Résistance, 
vient d'être synchronisé et a com 
mencé en Grande-Bretagne, une brile 
lante carrière 

Mais le bon Larquey et Yves De- 
niaud parlant anglais, voilà qui peut 
nous sembler — à nous Français — 
un peu cocasse ! 

N'empêche que voici une vietotre de 
plus à l'actif du cinéma français ! 


{4 SAVEZ-VOUS PLANTER LES CHOUX 7”: 
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DE MONTPARNASSE - GASTON BATY murs Simois EX | 
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Reläche. 


asio so adena a Les Noces de Figaro 


u BLASON Fe 


te des Indes 


FRS 
Es 


| Com.-Wag Hist 


eannan sun GLACE | E 


Edounrd-Vil. Bolé 
Américaine f| 


Rue de Marignan, en plein eœur| 
des Champs-Elysées, ve i 14 no- 
vembre, en soirée de gala. sera inau 

nouveau et luxueux cabaret 
Elysée. Palace 
ène Hilda, retour d'Amérique, 
a rentrée à Paris et le célèbre 


Avent. d. 


THE DANSANT à 17 heures 
DINER - CABARET 


GEORGES ULMER 


Vendredi 14 novembre 


DINER DE GALA 
pour les débuts des 


LECUONA 
CUBAN BOYS 


ELY. 11-61 
devenus 
«HAVANA CUBAN BOYS» 
retour de New-York et Hollywood 


Se LTD O LAUREL 
LescoriaL MATINEE 71. HARDY 


Fête de l Armistice | SOIRÉE 21 heures 


Andalousie. 
Baby Hamilto 
Meurtre au vi 
à 3 garçons, 1 tii 
Hébertot Ts 1 ch 
Humour J'ai 17 ans. 
La Bruyère D. homm, viené 
Madeleine 45 Le Sexe faibi 
Marigoy 


THES -DINERS -SO0UAERS DANSAMIS À | : Re 


Retenez votre table à ANJOU 27 801 Michel 


. La décoration intime 
bre de ce charmant cabaret est 
œuvre de P. Aragepied. | 


L'empereur d. Chine 
Le Pois chiche. 
plant ].choux 


Le Mascaret. 
Chasse gardée. 

Pour avoir Adrienne 
Reläche 

Mort ss importance. 
Route au tabas 
Liberté provi 


Hom. com. L 
Virage dange: 
Et vive ja libert 


wao é | en personne Va Eslembier 45 Le Mal de purei 
Nu : olombier 2045 Le Mal de puret 
one. fA Programme formidable.f| PES 
a ZOLTAN THES- ET DINERS DANSANTS 
CRE 12, boulevard Moussmonn - PRO. 67-16 A.B.C. 2045 La Revue du rire. 


DMANENT DE 14° Alhambra 21  Paris-Bin 


Bobine 21 G. Ulmer, Mauricet 
Monip.… 21  Clochemerle 
de Paris Extra Dry. 


21 Yves Montand. 


sé ” Enropén `.. H nos de Marseille 
ez Fol-bergère. 20.15 C'est d. folle (rev) 
H 21 Made in Paris, 
du lombionce, de le gotfé M 21 Nues et n 
: T Z2. Ambiance 
NONO présente T 2,20 Attractie 


CHANSONNIERS 


les vaches 
IVe: 100 exactement 
Souplex, Grello. 
Revue, dirigée. 
A bride abattue, 
Martini. 


DAISY DAIX 


Dominique JEANES | 
ÆT TOUT UN PROGRAMME | 
15, me de l'Arc-de Triomphe - ETO. 43-82 


PI Grards "Seigneurs | 


eu CIRO'S, 6, rue Dounou, OPE. 68-32 | 


Ketty DALAN, 


2. Paris-presse 


RITA HAYWORTH 
EST DIVORCE 
d'avec Orson Welles 


HOLLYWOOD, 11 novembre. — Rits 
Hayworth a obtenu hier son divorce 
d'avec l'acteur-auteur Orson Welles, 


(e 


à son foyer, (SP) 


PARIS vous offre.. 


mèn. au ciel | s 


à qui elle avait de ne s'être | Seala 
el reproché de ne 


[CIRQUES 
Cirque 4’Hiv 20.45 Bouglione, ses fau: € 
Medrano 20,45 Nicholas Brothers. 


CINEMAS 
FILMS FRANÇAIS 


Agriculteurs Le Corbeau. 
Aubert Fantomas. 

Biarris „n. X M. Vincent 
César 

Cinéeran 

Cinépresse Clichy. 


tomas, 

Les maris de Léont, 

Antoine, Antoinette. 

M. Vincent 

Quai des Orfèvres. 
ai des Orfèvres 

Léont, 


Madeleine 
Marignan 


Gi 
Le Silence est d'or. 
. Capitaine Blomet. 


Ursulin, sms LO Silence est d'or. 
FILMS ETRANGERS (Vers. orig.) 

Artistie Scampolo. 

Avenue Harvey Giris. 

Balrae : A chacun son destin 

Bonaparte rétions. 

Bro d'Al Jolson. 

California d'Al Jolson. 

Camėo 


Cinémonde 
Cinép. Ch.-Ei 
Ciné-Opéra 


J'épouse ma temme. 

Helzapoppin, 

Mon secrét.trav.Lnutt 
de Vengu. 


Canteen. 


ge et le Bandit 
L'Entraineuse fatale 
Roman d'Al Jolson. 
Henri V. 

Crosstire. 
L'affaire 
Le Crois 


rown etudiant 
Quest.d.vie ou á.mort 
Fem, chere, s. destin 
A chacun son destin 


FILMS ETRANGERS DOUBLES 


Fem. cherc. e destin 
Apprentie amoureus 
Double chance 

To be or not to be, 
Butfalo BL. 

A chacun son destin 
Femmes _enchatrées, 


Royal 
Studio à 


` UN DRAME FAMILIAL EN QUELQUES CHIFFRES 
Pour nourrir et loger une famille 


Après-demain : 
l'Assemblée 


Offensive 
concertée 
contre 
Ramadier 


N ce jour du 11 Novembre, 

où des cérémonies anniver- 

saires ont lieu dans toute 
la Dre À les orateurs n'ont na- 
turel pas manqué de faire 
unanimement appel à l'union en- 
tre tous les Français, l'union dans 
le travail, seul gage de relève- 
ment, si nous voulons rester di- 
gnes de ceux qui sont morts pour 
que nous vivions, 

Pourquoi faut-il — hélas ! — que 
oette unanimité oratoire, imposée par 
une constatation de bon sens, soit 
démentie par les faits ? 

La bataille des étiquettes pour 
protéger le consommateur contre les 
prix excessifs ? Le parti commu- 
niste se dresse contre 
pi M. Jules 

Confrmant ce que nous écrivions 
hier, ce sont les militants commu- 
nistas de la trop célèbre F.N.G.A 
et de la C.G.C.I. qui ont provoqué 
des incidents violents au meeting 
de Wagram et tenté d'entraîner les| 
commerçants parisiens en fraîts et 
primeurs dans une grève immédiate. 

Et déjà la bataille gagne un au- 
tre terrain. 

On sait que le gouvernement se 
refuse À entériner sans discussion 
ia hausse du charbon réclamée par 

nationalisées et celle 
proposée par l'Electricité 


de 50 % 
de France. 

Ii a nommé des commissions d'en- 
quête. 1l estime des économies pos- | 
sibles. Grâce à des coupes sombres | 
— ainsi que nous l'indiquions hier 

le Couvernement espère réduire | 
à 30 % l'augmentation du gaz et de| 
l'électricité. 

Aussitôt la riposte s'organise, 

M. Duguet, président du conseil 
d'administration des Houillères de 
France, donne avec éclat sa démis- 
aion en déclarant que les réformes 
envisagées par M. Jules Moch com- 
promettent le développement de l'ac- 
tivité des Houillères. Or M. Duguet, 
président du conseil d'administra-| 
tion des Houillières de France, est 
également — si curieux que cel 
pulsse paraître — le secrétaire gé-| 
néral communiste de la Fédération | 
des travailleurs du sous-sol. 

De tous côtés, la preston s'orga- 
nise selon le plan de bataille conçu | 
par le GQG. de « la guerre blan- 
che | 

Pour y répondre, il faudrait an| 

uvernement fort, appuyé sur une| 
arge majorité du Parlement et | 
suffrage universel 

Et le bouillonnement qui agite ac-| 
tuellement les organisations ouvrières | 
ne fait qu'aggraver la situation. | 

Hier avait lieu le congrès du parti 
communiste internationaliste. La di- 
rection du mouvement « trotzkyste »| 
“est entendu reprocher sa mollesse | 
dans sa propagande en faveur de ia| 
grève genérale. 

En face de ce débordement d'ac- 
tivité révolutionnaire, le gouverne- 


ment poursuit sagement sa roul 
Toute la question est de savoir s 
a les moyens de sa politique. 

Le Comité interministériel éco- 
nomique a ratifié 
provisoire tari 


| 

Là encore il faut s'attendre à un 
débordement d'invectives de la part 
des communistes qui ne manque- 
ront pas d'y voir une nouvelle sou- 
mission de la part du « parti amé- 


rieain 

Demain. le général de Gaulle doit| 
préciser sa position. Le matin, le| 
conseil des. ministres se réunira — si| 
M. Ramadier, actuellement souffrant, 
est remis — pour discuter de l'orga- 


nisation des forces armées | 

Après-demain. le Parlement reprend | 
ses travaux. On peut prévoir que la 
nouvelle session verra des remous pro- 
fonds et malheureusement inévita- 
bles. 


| 
| 


| 


Manteau Skungs 
55.000 frs 


ss” 


13 LEÇONS 


| eux huiles essentielles 


alors qu’un modeste employé de Cie d'as-| 
surances touche 7.675 fr. 50 


r Pierre LABASTIDE 


E caissier remit à M. D... sept billets de mille franes, six de cent, | 


un de cinquante, un de vingt, un de cinq et.. cinquante centimes. | 


7.675 fr. 50, c'était la paye, déduction faite des assurances sociales 
et des impôts, de ce modeste employé d'une compagnie d'assurances. 

N plia chacun des billets individuellement, avec la méthode qu'il 
apportait à son travail depuis dix ans. Il lui restait la pièce de cinquante 


centimes dans là main ; un frisson 
lui rappela que c'était bientôt l'ht- 
ver et il se prit à réfléchir : eom- 
ment ces billets et.. cette pièce 
pourraient-ils le faire vivre, lui, sa 
femme et ses deux enfants, jusqu'à 
la fin du mois. 

Au même instant, dans un lointain 
quartier, chez u boucher, Mme D... 
entendait la caissière lui dire : « Ce 
sera 280 francs 

Mme D.. fouilla fiévreusement son 
porte-monnaie, mais elle ne put ras- 
sembler que 260 francs. 

— Je ie suis trompée, dit-elle, ce 
ne sont que trois biftecks qu'il me 
fallait 

Le sien était de trop. 


Le drame 
des gagne-petit 


Comment boucler le budget de ce 
mols, c'est la hantise de plus de vingt 
millions de Français 

Tous les jours, le boucher, l'épicier, 
le crémier, le fruitier majorent leurs 
étiquettes. Tous les jours, les culti- 
vateurs. les producteurs, les façon- 
niers, augmentent leurs prétentions. 
Par contre, une fois par an, tout au 
plus. les taux des salaires fixes sont 
rajustés. 

Le déséquilibre augmente entre les 
prix et les salaires 

Alors que les majorations de salaires 
sont en moyenne au coefficient 6 à 7, 
le taux d'augmentation des produits 
indispensables à la vie sont en moyen- 
ne de 1325 % 

1) nest pas possible d'établir de 
comparaison sur les légumes frais, 
étant donné qu'avant la guerre ils 
étaient vendus à la pièce, et le sont 
désormais au poids. Toutefois, les 
coefficients de hausse doivent être tm- 
portants, si on tient compte que sa- 


LES EVADES DE CAEN 


JUGES CETTE NUIT 


CAEN, 11 novembre (dépêche Pa- 
ris-presse) De tous les évadés 
de ia maison centrale de Caen, deu: 
seulement n'ont pas encore été rat- 
trapés d 

Le tribunal correctionnel de Caen] 
a tenu hier soir une audience extra-| 
ordinaire pour le jugement des ins-| 
tigateurs du complot 

Au cours de cette nuit 


une tren- 


taine d'évadés ont également com- 
paru devant le tribunal 

UNE SEANCE 
MOUVEMENTEE AU | 
CONSEIL MUNICIPAL | 
DE LIMOGES 

De violente Incidents ont, marqué 


l'ouverture de la première séance du 
Conseil municipal de Limoges | 

Les conseillers communistes ont} 

quitté la salle des séances et une| 

action du publie. qui assistait aux 
délibérations a joint ses protestatons | 
À celles de la fraction communiste du | 
conseil. 

Devant le tumulte. M. Betoulle.| 
maire socialiste, a fait appel à la po-| 
lice pour faire évacuer la salle qu'une 

rtie du publie refusait de quitter. 

ne légère échauffourée s'étant pro- 
duite, il fallut faire appel à la garde 
moblie 


SAINT-CLOUD 


| 
PRIX DE RETHONDES | 


1. Le Roitaiet 11 (Montaroe)(1271G. 98| 
1 M. A. Ri P. oar 
3 
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1 Kimpe) (814) 
2 (R Montaron) (311) P. 
$ {A Rahbar (300) P. 
LI. 41, 31 1/2 — Durée: 250 
FES 4.20%. 08. 312. 5 
a. 410. 321 


SACHEZ DANSER EN 


SUCCES GARANTI 
Methode nouvelle 
Thé donsont 17 à 20 h. t. I. |. et dimanches. 
Lrcéum D.P., 91 


Dans toutes h 

Selon la bonne formule d'autrefois le 
` Baume nasal | 

: Basilic, Cadre | 


du Liban, Lavande, Myrthe, Niaouli de la | 
Nouvelle-Calédenie, etc., erc. 


Nazinette 


du D' Gilbert 


Belle Station d'Hiver 


ALPE D'HUEZ - Magasin murs, cave. | 
Appart. à céder pour tout commerce. | 
“Ecrire : Chalet Jean-Pierre 

Alpe d'Huez 


Isère) 


Très grosse récompense 

à qui rapportera broche famille perdue 

samedi $, trajet Opéra - 4-Septembre. 
Daniel i, rue Bianche 


POUR VOTRE BÉBÉ 


Après son Dain, pour sa toilette, 
employez la merveilleuse Lavande giy- 
cérinée Sisley, préparée spécialement 
pour sa peau délirate 

Tobtes pharmae 


et parfumeries. | 


lades et poireaux valent actuellement 
50 et 69 francs le kilo.) 
Ra ce qui concerne le charbon, le 
prix indiqué est celui payé jusqu'à 
suppression des subventions. 


Les dépenses 


indispensables 


C'est ainsi que jes allocations accor- 
dées pour deux enfants ne couvrent 
plus le seul prix du lait ! (lorsqu'ils 
en béneñcient) 

U~ simple voyage en autobus pour 
une famille de quatre personnes coûte 
26 francs ; en métro, 16 francs. Les 

tits frais sont devenus des sommes 

portantes qui, tous les jours, ac- 
croisent le deficit du salarié. 

Outre la nourriture, il est des frais 
indispensables remis de mois en mois : 
l'habillement, le linge de maison, les 
articles de ménage, la literie et j'en- 
tretien du mobilier, sans compter les | 
lits pour enfants qui grandissent. 
D'autres frais sont inéluctables 
loyer. le blanchissage, le chauffe; 
l'éclairage, l'eau, eto.. 

Voici comment on pourrait établir 
e budget mensuel minimum d'un 
Français moyen, marié et pèra de 
deux” entants 


ALIMENTATION 


Pain ren . 750| 
Viande 3 fois par semaine : | 
1 pot-au-feu ...... 2501 
4 bifiecks à 70... 2801X4 2840 
Triperie ou cheval.. 180 1 
Charcuterie .…. 350 
Pommes de te 
à 16 fr. 800 | 
Matières grasses .. 360 
Suere : 3 kilos à 58 fr 174| 
Lait (condensé 500 
500 ur. chocolat . 88| 
Bananes (avec ticket) s| 
Fromage (avec ticket et mai | 
£re) À 150 | 
Bière : 30 Litres . c :] 
8 Litres de vin à 45 fr. : 350 | 
10 œufs par semaine à 300| 
Sel. poivre, vinaigre, condi- 
ments ymos 190 
Lérumes 3.000 
Fruits et desserts 600 
Farines lactées et petits dé- 
SUID sé sresessee so | 
Total . .…. 12292 
FRAIS COURANTS 
Loyer a 4 
Impôts mobiliers . 50 
à ea 100 
De ce RTE 
Electricité... H 
Chauffage (bois et charbon) .: 200 
Vétements, chauœures, Lin: 1.300 
Produits entretien maison 8 
MMOleinu ss rsnrstentennnte SED 
Savon marché noir pour les- 
sive 3 f 250 
Bougies pour coupures de cou- 
tree ten 
Cordonnier !::: 260 
Frais médicaux non couverts 
par Assurances sociales „... 300 
Argent poche père pour ciga- 
DID sense son| 
Argent poche mère pour pro- 
duite de beauté, etc. . soo| 
Frais de transports ....... 500 
Cantine père (par semaine) 
S jours à 70 fr. s.es, 1400! 
Taxe radiophonique et frais 
correspondance dune SDN 
Journaux ..... 150 
Total ETET 


T s'ensuit que si l'on additionne 
les frais d'alimentation et d'entretien, | 
le budget mensuel est de 19.962 frances 
pour un standing de vie très moyen. | 
disons même inférieur à la moyenne 
d'avant guerre, le blanchissage étant 
fait à la maison, la moindre distrac- 
tion refusée (théâtre, cinéma ou vi 
cances. pas de bonbons ni jouets pour | 
les enfants), en tenant compte, enfin. | 
d'un loyer modeste évalué 4400 | 
francs par an. 

Voilà ce à quol M. D... pensai: de-| 
vant la caisse de la maison aui l'em-| 
plole, après avoir empoché ss 
luments et en retournant dans sa main 
ja piécette qui lui avait été remise.| 
Sans doute. Mme D... recevrait 3.900 | 
trancs d'allocations familiales, ce qui | 
porterait à 11.575 fr. 50 les subsides | 
fotaux encatssés mensuellement par le 
ménage. Nous sommes encore hin des 
1" 962 francs qu'il faut pour vivre! 
presque normilement. La différence 
zra prise sur les frais d'eni 
vêtements, la viande, la boisson, 
l'argent de poche. 
l'hiver est là... Comment 


le 
fragile et modeste budget pourra-t-il 
s'équilibrer devant des hausses qui 


s'annoncent lourdes? C'est ce que 
nous examinerons dæns un prochain | 
article. 


ATTENTION 
c'est aujourd'hui 
que le numéro5 de 


est mis en vente 
24 pages 10Frs. 


PERDU vendredi 7, ve 
dame Regence or, Farn 


17 h., montre 
rubis, topazes, 


entra av. Gabriel et Fe Saint-Honoré. 
5.000 francs de récompense. Prévenir 
conet avenue Gabriel. 


imp. êt. gr_ vins France et ét. suite r60r£. 


dem durr. p. ch. dép agent sêr. (ventes 
acquiis et congés). Ecr. M, Lesire, vins, 
2, pl. E.-Adam, Montpellier, ui iransm. 


[DUB PES 


Rensen intimes confidentiels 
FILATURES,TOUTES MISSIONS 


Métémaite des forts Prouves à l'appui 
BPECIALISTE DES SURVEILLANCES OISCRÈTES 


RECHERCHES DIVERSES. FUGUES VOLS ete 
Enquêtes avant maħioae et sur moralité 
121. RUE S' LAZARE 5239 
MOI morti terminus Gant SATA EURI 37-36 

PARIS.8%® 4853 


"Cadurm 


et blanches 


DEVENEZ PROPRIETAIRE DE VOTRE MAISON SSSR | 
rembours. en 200 mois ( 


LS CRÉDIT MUTUEL 


FONCIER 


101, rue Saint-Lazare, PARIS (9°) 


PATE 
DENTIFRICE 


fraiche et pure 


de 4 personnes, il faut 
ar mois 19.952 fr. LaFrance aura du 


charbon polonais 


, # 
L'accord du 20 août peut 
entrer en vigueur : 

les biens français natio-| 
nalisés en Pologne seront 
indemnisés 

La France ‘va recevoir du charbon 
polonais. pouvons l'espérer. du 
moins dans mesure où les moyens 
de transports, ferroviaires et mariti- 
mes, permettront l'acheminement vers 
nos frontières des millions de tonnes | 
de houille que la Pologne s'est enga- 
gée à nous fournir par un accord signé | 
le 20 août et dont l'exécution était} 
jusqu'à présent suspendue. 

Une question devait au préalable | 
étre réglée : celle des avoirs français 
en Pologne. nationalisés par le gou- 
vernement de Varsovie. et pour les-| 
quels nous demandions une indemnité 
de 40 milliards de francs. Des négo- 
ciations se poursuivaient depuis plu- | 
sieurs semaines à Varsovie 


L'accord est virtuellement réalisé sur 
un chiffre que l'on dit, d'ailleurs, très | 


inférieur à la demande française. | 
Mais la des échanges entre la | 
France et la Pologne compensera sans | 


doute la perte que nos ressortissants | 
ent subie 

L'accord charbonnier du 20 août va 
donc entrer en vigueur. C'est un plan 
d'échanges qui s'étend sur quatre ans : 
camions. machines-outils et matériel 
électrique français contre charbon et 
coke polonais. Dès la première année. | 
dont l'échéance est fixée au ler sep- 
tembre 1948, nous sommes assurés de | 
recevoir 1 million de tonnes de houille | 
et coke. 

Nous fournirons en échange des pro- | 
duits français valant au total 1 mil- 
liard 900 millions de francs. 

Pour l'ensemble de la période 1948- | 
1952, et en plus du marché précédent. | 
la Pologne pourra acheter à la France | 
pour 7 milliards 200 millions de maté- | 
riel. En contrepartie, ses exportations 
de charbon veys la France pourront 
atteindre 4 mifflons de tonnes. 


Le charbon polonais apportera à| 
l'industrie française un complément 
appréciable J. V. 


M. BOREL, président du Comité inter- 
national pour l'étude des questions 
européennes, dit 


“ Les Russes forment 
des cadres allemands pour 
la prochaine “Reichswehr 


Et les Anglo- Américains ne prennent aucune 
mesure efficace pour empécher leur conquète 


politique de l'Allemagne occidentale ” 


(DE NOTRE ENVOYE SPECIAL PERMANENT:). 


LONDRES, 11 novemgre ( par tél). 
A collaboration militaire germano-soviétique fait du bruit dans 
la presse anglo-saxonne. 

P Le Comité international pour l'étude des questions euro- 
péennes vient de révéler les activités du maréchal von Paulus en Russie 
soviétique. 

A ce sujet, le « New York Herald Tribune » se risque à écrire 


que l'armée allemande, reconstituée sur le sol russe, compte 1.500.000 
‘hommes. 


pas nous faire perdre de vue le dan- 


source méme des informa- ger réel 
tons et j'ai in ewé le docteur « Je considère naturellem: 
Robert Borel, secrétaire général du une imi ilé 
Comité qui m'a reçu en son appar- e de 1.300.000 
tement d'Eldon Road. K es et entraines 
Il m'a dit que les interprétations s le sol russe es Russes eux- 


romanesques faites par ue partie 


mêmes 'oseraient pas courir un 
de la presse américaine ne devaient 


risque. Mais ce qui est vrai 


tel 
c'est 


quiis entrainent des cadres ands 
sur leur territoire et qu'ils les ins- 
truisent à commander des guerillas. 
ELIZABETH ET PHILIP), “CS icies et ces souroiticer 
INVITES allemande, entrainés à la russe et 


passés au banc d'essai dans les guer- 
res civiles seront un jour réexpé- 
diés en Allemagne et il formeront le 
noyau de la #rochaine « Reichs- 
wehr ». Ve que font apparaitre 
nos plus récentes informations. » 


AUX ETATS-UNIS 
LONDRES, 11 novembre (per té- | 

léphone). — On parie, depuis quel- 

Ques jours, à Londres, d'un voyage 


47. Per. 5 


plus de linge. I 
emploi pour vos tickepa. 
PERSIL LAVE TOUT, TOUT SEUL 


PRODUIT FRANÇAIS. C'est une spécialité LEVER 


revenu / 


“ Quelle étonnante différence, mon linge est deux fois plus blanc ”, disent 
avec enthousiasme toutes les femmes qui utilisent Persil. 
En effet, Persil dégage une mousse oxygénée, tres active, qui élimine toutes 

les impuretés; son action, cependant, est très 
douce. Grâce à lui, votre linge deviendra d'un 
blanc immacule et vous fera un plus long usage. 
Persil est, aussi, parfait pour le linge de couleur 
et les lninages. 


PERSIL LAVE DAVANTAGE DE LINGE 


Prenez Persil, et vous laveres beaucoup 
'y a pas de meilleur 


que ia princesse Elizabeth ferait} ‘Et jé Anglo-Américains, à votre 
nis, peu de temps après| avis, ne luttent pas efficacement 
contre cette manœuvre ? 

La rumeur vient d'être confirmée| “° Certes on. Tous nos renseigne- 
par ces quelques mots prononcés à} ments révélent que les Anglo-ameri- 
Washington, la nuit dernière, par ne voient presque pius le dan: 
sir Hartley Shaweroff, attorney gé- jemand. aveuglés Qu'ils sont par 
néral. | er russe 

— J'espère, a-t-il dit aux Améri- | s cela se tie 
cains, qu'avant longtemps il sera] (s'il y a danger), est rus 


possible d'arranger un voyage de la 
princesse Elizabeth aux Etats-Unis. 
Je pense que la princesse vous 
plaira. 


— C'est bien ce que je veux dire. 
Mais les Anglo-Américains ne luttent 
pas efficacement parce qu'ils ont I 
d'avoir renoncé eux aussi, à dénazi- 
fer l'Allemagne. lis s'appuient sur 


Les cérémonies 
du 11 novembre 


(Sui remière page.) 
la flotte et un détachement de l'Eco- 
le navale, un détachemer:t de l'armée 
remière demi-brigade co- 
a musique et le 93 ba- 
taillon d'infanterie 

A 9 heures 25. le dé! 
par le pont Alexand: 
Champs-Elysées. 


A la Sorbonne : 
hommage à l’Université 


Premier geste présidentiel de cette 
journée symbolique : à 10 h. 30, M 
Vincent Auriol inaugurait, sous la 
chapelle de la Sorbonne. la crypte où 
ont été déposées les dépouilles des 
deux maitres et des dix élèves choisis 
pommi tous ceux de l'Université de 
aris qui tombèrent victimes de la 
guerre ou de la barbarie nazie. 

En l'absence de M. Naegelen, minis- 
tre de l'Education nationale, le doyen 
Cholley remet aux mères et aux #pou- 


ÉTRANGES 

COINCIDENCES | 
dans l'affaire | 
du fourgon postal] 


Un point reste obscur dans le vol| 
des 7 millions du fourgon postal re-| 
trouvé hier vidé de son contenu, à| 
angle de la rue de l'Entrepôt et de 
la rue Bordelaise 

La voiture qui renfermait 28 sacs 

taux au moment où elle fut e 
levée, n'en contenait plus que 22 lori 
qu'on la retrouva. Or, six sacs seu 
lement, sur les 28. étaient pleins d'a 
gent liquide. Et précisément, ce sont 
de ceux là que les gangsters s'empa- 
rèrent 1 

Aucun témoin n'a vu la scène. Il 
it cependant à. peu près certain 
ce coup de main n'a pu être 
vec autant  d'audace que 
complicité d'un employé 
des PTT. | 


LES DEPOTS D'ARMES| 
DECOUVERTS 

DANS LES CHARENTES 
SONT RECENTS | 


BORDEAUX, 11 novembre. (Dépé- 
che « Paris-presse »). — En quinze 
jours à peine, deux importants dépôts 
d'armes et de munitions. établis dans 
des fermes isolées, ont été mis à jour | 
dans les Charentes. L'affaire apparait 
aujourd'hui assez grave. | 

À la suite de linterrogatoire de| 
Feuillade. à Saint-Gervais, on a éta-| 
bli que le dépôt d'armes découvert| 
dans sa grange y avait été déposé. | 
depuis trols semaines seulement, et 
non depuis la Libération, comme il 
avait été dit tout d'abord. Un habitant 
de Chenon, Auban, qui les lui avaient 
confiées. a éié arrêté à son tou 

Cette affaire parait avoir une 
certaine corrélation avec celle repro- 
chée à Coutant. de Verteuil, déjà in 
piiqué dans la découverte de Meur-| 
tac. en Charente-Merittme. 

On se souvient que le dépôt mis à| 


lé commence 
les 


DES MILLIERS 
DE SINISTRÉS 
EN TURQUIE 


Des pluies diluviennes| 


accroissent le désastre 


ANKARA, il novembre. 
pluies diluviennes continuent de tom, 

. aceroissant l'inquiétude des a 
torftés. 

Une erue subite des eaux atteignant 
pre, de deux mètres cinquante dans 
région de Dana. est confirmée 
matin. | 
On ne connait pas encore le nom- 
bre exact des victimes. I] dépasserais 
le chiffre de 2000, y compris les éva- 
cués obligatoires On manque totale- 

ment de précision à ce sujet 


S0Ssous 


La rupture d'un barrage. a emporté 
toutes es maisons du village de Ha- 
diri. — (AFP) 

ie | 
UNE CONTRE- 
REVOLUTION | 


aurait éciaté au Siam 


BANGKOK. 11 novembre. t- L'état- 
maor du maréchal Philbouņ Song- 
kram. qui a pris le pouvoir au Siam 
dimanche dernier. a annoncé que la 
résistance armée au nouveau gouver- 
nement s'est déclenchée. Il n'est fourni | 
aucune, précision, sur ies foyers de 
cette résisiance ni sur l'importance 
forces. — (A. P) 


[mots croisé 


11 
2 


jour dans cetie ferme représentait un | 3 


les éléments nationalistes d'Allema- 
mne. De part et d'autre, on fatte, on 
courdse l'Allemagne nationaliste en 
espérant l'avoir de son côté. 

— Alors. il y aurait la même idée 
directrice de part et d'autre, mais 
Russes iraient plus loin dans les réa- 
lisations militaires ? 

— Fius loin et plus vite. Et déjà ils 
ont de l'avance. L'Allemagne de l'Est 
leur est déjà acquise. Le problème, 
pour eux maintenant est la conquête 
politique de l'Allemagne occidentale. 


| 
| 
| 


ses les croix de la Légion d'honneur| 
et celles de la Libération gagnees par 


les dispar, 
parus » C'est là le grand danger qui appa- 
rait à la veille de la conférence qui 
Au tombeau de | zait Aa, velje de 1a conéremee au 
l'Inconnu nistres des Affaires étrangères. On 
a ; z peut s'attendre à ce que M. Molotov 
11 h. 10, M, Vincen 
sh tan 2% Ai ayineent Aurat, | Fame "des propositions démagogigues 
par M. Teitgen, sur la place de V'Etoile.| Propres à fatter le patriotisme alle- 
e président se rend sous l'Arc de| Mand. 
Triomphe, où il dépose une gerbe; Un - Comment devrions-nous résister. 
coup de canon amonce la minute de| à votre avis ? “ 
ilence. La sonnerie aux morts reten=|  — En pres 
tit. Un second coup de canon met fin À pr eme cg 


l'Ouest. Or ce n'est pas en jetant des 
capitaux américains dans la Ruhr, 
que l'on prend des garanties. On l'a 


au recueillement général. M, Auriol 


monte en voiture, escorté du général | 
rossin, et dépose quelques instants | 


x Dien vu, après lautre guerre. Les 

us tard une gerbe au pied de la si 
amp Sei y A e dna usines Opel étaient sous le contrôle 
i| de financiers d'outre-Atlantique ; ceila! 


n'a pas empêché Hitler de mettre la 
main sur jes usines Opel, où l'on a 
fabriqué d'excellentes fusées qui ont 
perforé les blindages des tanks amé- 
ricains en 44. » 


» Nos renseignements sont sûrs. 


Au mont Valérien | 


Aussitôt cette cérémonie terminée, łe | 

nt de la République se rend au | 
Valérien. Dès son arrivée. la| 
sonnerie Aur champs retentit. M. Vin- 
cent Auriol s'avance seul et dépose 


une gerbe sur la butte où tant de hé- 
mos tombèrent. 

Quelques instants plus tard, le pré- 
sident de la République quitte la 
butte des Fusillés pour se rendre en 
voiture à la crypte, où reposent quinze 
victimes de la guerre 1939-1945. 


Le 26 janvier dernier, nous avons 
révélé l'existence en Allemagne d'un 
vaste mouvement clandestin d'Inspi- 
ration nazie. Le 27 janvier, toute la 
resse anglaise et française publiait| 
t commentait nos informations. Le 
28 janvier, le général Lucius Clay et 


M. Hynd nous donnaient un démenti 
Mais le 2 mars, les autorités alliées 
arrétaient au cours d'une seule rafie 
800 nazis déguisés.. Ce qui donnait 
quelque apparence de vérité à nos 
informations du 26 janvier. » 


Jean CASTET. 


vitaillement 


aind 200 grammes aux J, 
NOQUX À. me V. de la Seine 
avec GD de novembre qui sera péri- 


mé le 24 novembre. 
que ) 


mon WM du 


E POST/LLON 
Ne ÆŽ C'est du 


Après cette sobre cérémonie, le pré- | 

sident de la République, salué par les | 

personnalités présentes, quitte le mont | 
aérien 


La manifestation | 

populaire | 

A 15 heures, le parti communiste et | 

l'Association Républicaine des Anciens | 

Combattants avaient organisé un core | 
tège pour se rendre à l'Etoile 

Plusieurs centaines de personnes. 


rai 


venue jusqu'à 
l'Arc de Triomphe, où des gerbes ont 
été déposées 


Les autres cérémonies 


A 15 heures, au Panthéon, pavoisé| C'est 
aux trois couleurs nationales, les écri 
vains combattants ont fleuri les pla- 
ques des écrivains morts au champ 
d'honneur. | 

A 17 heures, les étudiants des éco-| 
les, lycées et facultés de Paris se 
groupent place de la Sorbonne et se| 
rendent en cortège vers l'Etoile 


Au Palais-Bourbon | 


Ce matin, à 11 h. 30, M. Edouard | 
Herriot, président de l'Assemblée na- || 
tionale, a déposé des gerbes de fleurs 
au pied des plaques de marbre appo- | 
sées dans le salon des Quatre Colon- || 
nes et dans le salon d'attente du| 
public à la mémoire des députés et| 
des employés du Palais-Bourbon morts |} _ 
au champ d'hormeur. 

Herciot- était entouré de Me meee 
ne Braun, MM. Ferrand 
ouxom et Jules Ramarony. ven. | Comment manger mieux le matin ? 
sidents, et des membres du bureau de | 
\embiée 


autre chose 


du vin nouveau... 
2 


bon 


$ Z VIN VIEUX 
Re 


Les croissants, les petits pains au lait, 
les brioches. Hélas ! cela ne fait en- 
[core partie que des bons souvenirs de 
l'avant-guerre, Mais voilà quelque chose 
|de changé, une vraie bonne nouvelle 1 
Cest la distribution d'une margarine 
complètement différente de tout ce que 
[nous avons connu jusqu'à présent. One- 
tueuse, appétissante, d'un beau jaune 
|doré… et quelle saveur exquise 1 Quel 
|réæal. en tartines, le matin au petit dé- 
| jeuner ou pour le 4 heures des enfants! 
Ajoutez-y ces qualités qui font de la 
margarine un aliment de premier choix 
grande valeur nutritive. parfaite diges- 
| tibilité. Cette simple émulsion d'huiles 
végétales très pures est vraiment une 
nourriture naturelle, saine, l'une des 
| sources les plus abondantes d'énergie et 
| de chaleur pour l'organisme. Elle gagne, 
[bien entendu. à être consommée très 
|fraiche. Le matin, une bonne tartine 
de la nouvelle margarine : c'est un dé- 
| jeuner aussi nourrissant que délicieux 1 


LH MW yY vivi NX X 
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ASTRAKAN SKUNGS. ee mpirommement 
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manteaux CHACAL. 
MOUTON, BAT LUSTRE menant 


MANTEAUX MOUTON.. 
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ta LOTERIE NATIONALE rems 
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gi 
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Prêt 
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20 

à 
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BONS 


BONS DU TRÉSOR 
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3,00 % 


DE LA 


RECONSTRUCTION 
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3,25 % 
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CATALOGUE N° 2% SUR 


MAISONS et HANGARS 


DEMANDE | 


accès facile. 
tenani. 
culture, 4 
poissonneux 
Importants 

mort et vif à dire 


94 ha. 
dont 48 ha. élevage 


run seul 
4 


ibiljté a 


enante #5 ha 


bâtiments, Libre 


PERDU vendredi 
bracelet-monire « Ost 
phirs. Grosse recompense. 

214.944, rue Vivienne, 


avec 


automne 
J. MORICHON, 
32, rue Saint-Nicolas, Meaux. 


enire 19 D. et 31 B, 
AA » or et sa 


Ecr. Cemtamt, 
17, Paris. 


PEINTURE PREPAREE 


pour intéri 1 
les variées, 
brillante o 
sur bo 


120 


qu 
vabie, 
satinée 


(emballage 


alne. Tem- 
siceative, 
Application 
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compris) 
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ABCD 
(8) 


urnée une fi 


Plutôt que de rappeler les mérites de ta piquante « Rosière 
du village », de Tomasi, ou de « Casse-N 
e nouvelle, ou de « La Précaution inutil 

P maro age 'hiriet, d’: Le Barbier de Séville », avec 
reuse "addition d'un air célèbre de « Tancrède », du 


PAOLA 
CAFFARELLA 
pianiste de 10 ans 


NE pianiste italienne de dix 
U cu. Paola Caffarella, s’est 

fait entendre dans un pro- 
gramme copieux et difficile. 

Cette fillette jouffiue, charpentée 
un peu comme Ruth Slenczynski, 
a de grandes qualités, un beau 
son, de la sensibilité, une techni- 
que de vitesse et de légèreté im- 
pressionnante, surtout dans des 


dans Doctor Gradus ad Parnas- 
sum y~ Feu d'Artifice (joué en 


re : étant donné les facilités 


‘Soirée de Ballets 


KHAMMA, de Debussy 
et quelques autres 


ss première de « Diane de Poitiers », de Jacques Ibert, | 
été encore, pour des raisons dont 
l'examen ne ressortit Ve à cette rubrique. M. 


jette » dans sa 


introduisaient dans 


préfère revenir 
sur l'initiative qu'Henry 
Malherbe a eu grande-| 
ment raison de prendre 
n montant «Khamma», | 
de Debussy : composée | 


Et, pourtant, 


vant le coup d'envoi 


dition heureus 


international franç: 


ì Arsenal-Racing domine 
le devons à ce grand animateur de la balle ronde que fut Jean-Bernard 


Je me souviens encore du Jour où, de fetour de Londres, il me disait : 
— C'est fait. Arsenal viendra cette année h 


par Gaston BÉNAC 


face au Racing, la date de l'Armistice dans un match 

itié franco-anglaise Et vous verrez chaque fois à Paris 
ze d malgré le championnat... 

Sans Jean-Bernard Lévy, cette grande fête du football n'aurait pi 

ou serait remplacée par un 

Novembre et la chute des feuilles jaunes qui jonchent nos avenues 


ARSENAL fignole 
le RACING réalise 


ar L. GAMBLIN P Cuissard devra | 


se reposer quinze jours} 


SAINT-ETIENNE. — Cuissard a 
été radiographié. Le médecin a 
À diagnostiqué d'une double entorse | 

de la cheville gauche. Ce joueur 
devra observer un repos de quin- | 


On ignore par conséquent 
ss coffonmment Seb pour le | 
match Prance-Portu 


anglaise Maud Allan,| 
ne la dansa pa 
et tout juste jouée au 
conéert en 1924, chez 


11 novembre et, tous le 


méritait de renaître. ans, commémor 


texte que c'était uni 
que l’orchestration n'était pi 
de la main de Debussy 
Koechlin qui lui avait 
prêté assistance, avec la maitri: 
et le tact qu'on lui connaît, et en| 
liaison avec lui | 

La partition porte bel_et bien| 
la griffe de « Claude de France ».| 
La chorégraphie qu' 
pirés à J.-J, Etchevery 


ch quelconque. 


sera -t-elle 
La Renarde ? 


EAN SIMMONS, 


découverte du cinéma an- 


Leicester Theatre de Londres, à la 
première du film « The woman in 
la reine Mary ho- 


attitudes. Les autres -triompha 
teurs de la soirée ont été Lucienne | 
Colette Signorelli 


the hall », qu 
norait de sa présenc: 
On dit que Jean Simmons — si 


balie va à Mac 
person. qu se Bit 
boucler par Nikoliteh, 
lequel passe à Vaast, 
dribble et lance 


A. Kalioujny, Dany M 
kel, et Lycette Darsonval, longue- 
ment rappelée à la fin du ballet 
de_Tohaïkowsky. 

G. Cloez et l'orchestre les ont| 
excellemment secondés, 
ceux de leurs camarade 
m'excuse de ne pouvoir citer. 


More PINCHERLE. 


M. Arthur Rank la prête 
dre Korda — sera l'héroïne de 


« La Renarde que Marc Alle- 


près le roman de 


manque le but de peu. 
Moreel évite Sloan et 


m, Swindin sort et 
gage. Puis Salva arrête Roper et passe 
, dont le centre 


Orson WELLES 


fait le coup de poing.. 
avant de tirer 
l'épée de Cyrano 


contré l'ancien boreur Ben Bogeans, devenu producteur, et. 
por un échange de coups de poings. On a séparé les adversaires et l'incident 


RSON WELLES, avant de partir 
ur l'Italie, où il va — nous 
l'avons annoncé — tourner Ca- 
jostro, a une fois de plus dé- 

trayé la chronique d'Hollywood. 
Au cours d'un récent diner, il a ren- 


Swindin sort encore et dégage. Lo- f Vemi Hi 
gie. à quinze mètres de Vignal, shoote 


Les amateurs de Reims | 
battent ceux du Racing | 


Les deux tribunes du stade Olym- 
pique sont comibles 
temps du match Racing-Reims, ama- 
teurs, survient, sur le score de 2 à 1| 
en faveur des Parisiens. 
contraire samt 


Le jeu est d'ordre moyen et d'un 
peu soutenu, sans avantage 
marqué pour l'un et l'autre camp. 

Lewis. trop long à prendre la balie, 
se fait boucler par Leduc et Swindin 
doit stopper un centre de Gabet 

Sur une belie attaque anglaise, La- 
my fauche Rooke à 30 mètres des 


buts de Vignal. Un coup frane ne 


poussent à l'évocation de ces grands disparus du football que furent Jean 
Bernard Lévy, Wyler, l'animateur de Sochaux ; Jooris, le grand bonhomme 
du football du Nord, que je tiens à réunir ici dans un même hommage. 

Ces centaines de jeunes footballeurs aux maillot bleu ciel et blanc, 
eu» aussi rendent hommage aux précurseurs qui furent de grands anima 
teurs, à Jean-Bernard Lévy surtout 

Et, par extension, c'est un peu à la fête du football parisien que ces 
55.000 spectateurs sont venus assister 

Ici, l'amateurisme communie avec le professionalisme, et c'est très blen 
rompant des barrières théoriques, qu'il en soit ainsi 

Le/sport est_un, et non dispersé, comme des dirigeants, l'esprit corseté 
de ter, voudraient qu'il soit. 

La musique de l'Air salue d'un impeccable « God save the King » l'ar 
rivée des joueurs d'Arsenal dans leur traditionnelle tenue rouge et blanche 
Les joueurs du Racing portent aujourd'hui des manches bleu clair sur leu 
maillot 

M. Maroselli, ministre de l'Air, serre la main des 22 joueurs, et les 500 
jeunes du Racing s'envolent, comme un lâcher de pigeons, vers les ves 
tiaires : la masse avant la sélection Arsenal, en effet, n'a-t-il) pas amené 
sa grande équipe invaincue à ce jour ? 

— Pourvu qu'ils ne sortent pas leur défense en béton. remarquent les 
populaires. 

Mais c'est le Racing qui attaque et Gabet qui shoote au but, d'entrée. 
On applaudit. 

Mais, à son tour, Arsenal attaque et on attend la leçon. Viendra-t.elle 
Le matchest parti brutalement 

Et cette contre-attaque du Racing, par Lamy, Nikolitch, Gabet, a belle 
allure. Mais Swindin veille au grain avec une sûreté admirable. 

Et voici qu'au milieu de l'attaque du Racing. surgit. un chien, ce qu 
autorisera un confrère britannique à écrire : « En France, les chiens sont 
admis sur le terrain. » 


le 24 novembre 


et mène à la mi-temps par 2 à | 
Sous le signe du Souvenir... 


ES hommes changent, l'idée reste. 
de ce classique Arsenal-Racing, qui consacre si étroitement une tra- 
uns à commémorer dans une 


VILLEMAIN 
défendra 
son titre 


devant Peyre 


Le Championnat d'Europe des | 


poids mi-moyens Villemain-Peyre | 
sera disputé le 24 novembre, en | 
soirée, au Palais des Sports. H 


Fait curieux à signaler: le dé- | 


iai imposé par l'European Boxing | 
Association prenant fin le 25 à} 
partir de minuit, Villemain défen- | 
dra done son ütre deux heures | 


t l'expiration officielle 


je ce | 


délai. I était temps! — A. B. | 


minatoires des 
France ama- 


onnats diles 


teurs à 15 heures. 


A Bordeaux, COMÈS blessé est remplacé 


par MASO pour FRANCE -RESTE 


revue, à l'occasion de VArmistice, les 


i, sous un ciel b: 


des Sports, le match France-Resie de sélection de la 
Ligue de Rugby à XIII, pour lequel quelques remani 


militaire. (De notre envoyé spécial 


BORDEAUX (par téléphone) C'est la seule modification apportée dans le Treize & 
venait OU ee la ville Diiqu + Mans 

matin, le général de corps d'armée Du Dans l'équipe du Reste, la défection d'un autre Cata- 
ché, par ailleurs vice-président de ln lan, Dejean, a ordonné un remaniement, le Lyonnais Min- 
Fédération française de rugby passait en 


se déroule, au Parc Geo VILLETAN) 


ments de joueurs ont dû étre effectués, à la dermière jat, devient trois-quart centre et, à l'ouverture, s'installe 


minute, selon l'habitude le 


'arisien Auclair, 


qui, lui aussi, fut convoqué à la der 


Le Catalan Comes, blessé, et arrivé hier à Bordeaux, nière minute et réussit dans la nuit à prendre un train 


il ne pouvait tenir sa place, on qui Tamen: 
dans la 
centre, près de son 


la ligne d 
hier 


à Bordeaux, le ma 
soirée, au Carcasson- Aucun autre changement, par contre, ne survient dans 
ants, dont noi 


in même du match 


avons donné la composition 


donne rien. Mercer ayant 
Roper, bien lancé, ahnote 

une belle attaque du 
peu sur Swindin. 


Toccasion de voir en action nos 

pes amateurs sont agréablement sur- 
pris par le jeu pratiqué. 

t les premières minutes de la 

seconde mi-temps les Pingouins ont 

l'initiative des opé- 

rations et le score reste teujours de 


Racing échoue de 


te un centre de Mac Therson. 


cela s'est terminé loin d'étre dominés, 


plus souvent 
britannique et sur une action concer- 


e Leduc et Nikolitch, à 1 en leur faveur après vingt mi- | 


vous une biogra- 
phie romancée de 


70 minute de jeu, 
attaque pourtant dangereuse des 
le flis de l'ancien inter- 


Mais un incident 
au Racing. car s 


jeu vaut un but 
un coup long de 


Swindin envoie 


le* ballon dans N 
bois à la treizième minutes. R. C. Pa- 


grosse faute et c'est 
eur pour les Rémois 

s que le Racing eut tenté une 
Paluch prend 


but pour le Racing 
suite d'une poussée de Moreel 
défenseurs d Arsenal 

une nouvelle faute et Bongiorni. 
à suivi, marque. Racing. 2. Arsenal, 0 


: Racing, 2 ; Arse- 


je voudrais tour- 
ner Cyrano 
Bergerac pour 
Alexandre Korda, 


dernière attaque. 


tête sur la gauche et l'ailier bat ir- 
rémédiablement_ Nicolas 
Stade de Reims ama- 


A la mi-temps C. Paris amateurs par | 


JANY 


de pouvoir erpri- 
mer à l'écran des 


votre -record des 

100 m. nage libre 
est régulier 

en l'espèce un Britannique, conteste la 


N validité du record du monde du 100 mètres d'Alex Jany, 
Telle est l'inconcevable nouvelle, de la réclamation déposée 


parfois malsain 
d'émettre dans les 


Malheureuse - 
ment, Korda n° 
toujours pes trou- 
GAUT et Claire MAFFEI dans une jolie scène | « œil étranger », 
amour d'ANTOINE ET ANTOINETTE. 


mais cela ne sau- 


OUS avons films d'Hollywood, 


dit que le se pasmerait difti- 
uvernement cilement de la 


ais avait production amé: 


caine sans oublier 
que les Anglais 
ne. produirajent 

ut-être pas suf- 
isamment 
de films pour cou- 


vrir leur marché. 


A Londres, on 
annonce ja pro- 
chaine arrivée de 
M. Erie Johnston, 
surnommé le Tsar 
du Cinéma Amé- 


ricain et qui est 


on je sait, prési- 
dent de la « Mo 
tion Picture As- 
sociation of Ame- 
ica » qui groupe 
les huit grandes 
firme s holly- 


récemment à la FJ. 

Evidemment, Jany est un monsieur gênant, avec sa manie de battre 

les records du monde, et on serait bien content de pouvoir le diseré- 
diter et faire planer un doute sur la régularité de ses records. 

, il y a plusieurs choses 

1° Il y a dex ans, Jany a nagé offici 


par J.-B. Groshorne 


en Belgique. Le record de France était battu. à l'époque, d'une demi- 
seconde. Il ne fut même pas question d'homologation, car le départ 
n'était pas régulier. 

2° A Menton, Jany rate deux virages sur trois, par manque d'habi- 
tude du bassin de 25 mètres, qu'il avait abandonné tout l'été pour les 
championnats d'Europe. Et si le temps homologué comme record du 
les chronos officieux étrangers avaient 
35 sec. 6/10. Personne de tous les spectateurs n'a songé alors à protester 


'on ne lui retirera pas : 
lement 57 sec. aux 100 mètres 


gramme et affiche 


sans doute flari- 
et on. à . l'impres- 
que les représen- 
tants du, gouver: 


nement ahglals et 
le président de la 


La nouvelle 
incarnation 


trouver un terrain monde fut de 55 sec. 8/10, 


Deux juges sur trois avaient donné 


SANDEYRON vainqueur de DEGRYSE 


ANVERS. — La décision de match 


mre aeee Mais le match nul fut déclaré 


souvent inégal, tant la supériorité de 


Maurice Sandeyron. sur Raoul De 


gryse. fût manifeste, est un défi au (De notre envoyé spécial C.-W. HERRING) 

bon sens. L'arbitre accorda un point d 

d'avance à Sandeyron ; mais, cepen- ble pour le champion belge, d vers, et qui a connu, pour la grande 
dant. en vertu du règlement de la ne pouvait qu'admirer la ténacité et première je = 

Fédération: belge de boxe, il donna le courage Ce service à rendre 
le match nul ; verdict qui a été éga- ° Essayant tout pour amener un revi- non piy . pour tout ie 
lement la des juges, remeni. il s'élança, au coup de gong mond compte 


alors que le troisième officiel o; 


3 annonçant le sixième round, comm 


pour 4 points en faveur du champion une furie et partit e swings di 
pinia droit, jouant la surpris Mais San 
R NE E A nur 
ormie gound. une iols A Ja egon, DEGRYSE IMPUISSANT 
round ; qu'il fut « sonné » maintes Par la suite, ce fut uniquement du 


+ rentre dedans » de la part de De 
ryse, lequel 


fois et que je ne lui ai vu l'avantage 
dans aucune des reprises. C'est un 
bilan peu brillant pour l'amener à c chaque round, 
partager les honneurs avec le ch ses ataques. Mals 
pion d'Europe ! forcené que la figure d 


jeu devint si 


B'i fut constamment dominé, De- fut bientôt couverte de sang, de 
grysė fit preuve d'un cran exiraor- Contacts, non pas des poings, mais de 
dinaire. Il refusa, notamment, de se de son adversaire, dont l'i 


laisser Re Siuo de eio arete devenait difficile à contenir 


des, à chaque knock-down, se rele- 
want avec l'instinct du vieux routier 
qui refuse de s'avouer vaincu, quol- 
que retournant dans son coin 
core groggy et marchant sur 
lons, Sandeyron avait la partie si 
qu'il ne chercha plus à boxer 
contenta de contrer son adversaire 
quand celui-ci revenait inlassable- 
ment sur lui, à la cha 
Sandeyron attaque au: 


une fois, 
de sa tête; au contraire 


pes: 


DES DECISIONS NEFASTES 


occasions, le plus efficace. Bref, la les cho 
boxe supérieure de son adversa're et les aplanir. Mais des dé 
son handicap en poids de deux k sior: comme celle d'hier sont néfas 
s'avérérent un handicap insurm 


DON JUAN 


N tourne à Hollywood un nouveau « Don Juan > 
et cest Errol Flynn — bourreou des cœurs, 
même dans la vie 

l'inoubliable John Gilbert, 


Ci-dessus : la première photo de ce film parue 


sur le départ. 
3° A Monte-Carlo, Jany a battu en course, avec un départ qu'aucun 
des officiels étrangers présents n'ont contesté, le record du monde du 
400 mètres de plus de 3 secondes. 

Enfin remarquons simplement que « l'œil britannique » a mis deux 
mois à réagir, ce qui donne des doutes sur son acuité visuelle 
Il est d'ores et déjà certain que l'incident sera classé, et que Jany 
conservera un record du monde battu dans des conditions tout à fait 


discutent ces ques- 
tions anglo-améri- 


un: suecèe de qua- 
lité dans les salles 
le « trompeur » de Séville 


changé de pro 


Sandeyron 


comme réussite, Degryse 
es touches dans le 


arbitre. M. Char 
Belge de l'usage QUe la r 
il nota, sur son bulletin de pointage 
deux points d'avance à Degryse pour 
le dernier round. D'où le match nul ! 


Ì. Son ero- Je vous prie de croire que je n'ac- 
chet du gauche se montra, en toutes centue en aucune façon; loin d'en- 
s, je voudrais, au 

timer lés 


veut es, comprendre 

Déjà, la décision donnant Cornelis 
vainqueur de Sandeyron, à Bruxelles 
l'autre soir, a été une bévue, Mais 
hier 


OMAR Lé NOIR LESE 
A la fin du cinquièn 


n comb: Omar le 
hampion de mique des welie 
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